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CONSACBÉ f 0 

lspou te probabilité de sa réalisation. 
LM feules puissances en situation de 
s'emparer de Tanger sont l'Espagne et 
l'Angleterre ; le première n'a témoigné 
aucune envie de s'engager dans cette 
arenture, en même tempe qu'elle parait 
très résolu* à s'opposer are» la dernière 

uALun DES CHAMFo " £LTSE£o énergie a une entreprise britannique 

p a T p N VENTE DanH cette lutte., el elle venait à se pro-

JSO» u n V « , I K » Idalri, l'Espagne serait «asurée de l'appui 

dans nos bureaux et choz tous nos. ; d, toutes les autres grandes puissance» et 

correspondants et vendeur? ! eooune eUe ne l'ignore point, l'Angleterre 

Ce eescavi Supplément 111**. corn- j . I £ * * m * d e u I toi' " " " * , a «°urir 

prend notamment la. reproductsonl , ^J.\, . , . . . . . , 

de deux ceuvreo.qui. internent par- „ £ t*!^™ \ " " * - "? ^'"H 

«entièrement « £ • région} T ^ ^ T ù ' *" ' V*' " ? c ^ « • m , " , , 

Î P ^ » l a A ê ï ^ , ^ A ^ ™ W M * l ^ - ^ , , " ï i ' l i » * , , 1 < ! r a • ' , l "** à I"0 f'" «rt.io|ete.d..l!r,,.iér,te. 
£. ^ | que m pan générale eu Europe n eii sera p°lil'|1»t*l«D ne Pfc» 

/?! te*V«.— « « . « « « . I A T I U I ' pas affectée ni ponr le moment, ui même 
B l ' ^ r ^ f ^ ^ ^ i l P ^ a b l e m e n t d* frngt.mps. Toute, ritmirn flou- pruDauimunui »-•> it"B"""l«>- •"»•»• "™ 

' * 'puissances étant d'accord, les unes dans 
* * l î i l l , par notre 

£ t C S . *Tto p ] W 7 marocain tout/conflagratiou de ce 

IU,.,̂  i • J. i-j^iîf* . 'Ui.. « n i . ^ . . . très «impie. Les ewtteatattonB éventaellfa 
^ i C f ^ A à UB? F r 0 ô h a n * - \ entre le. prétend»,.* sa troue marocain 

.r . . . . . . . . . : . , . . . . . . . . ine regardent pas l'Europe : il est de sou 

^ i î f T , i V ^ ; ^ S Î , r f ^ : devoir comme de son Intérêt de ne pas 

ru» concitoyens du Nord et du Pas- U s , Réoccupations humanitaires et çivili-
•de-Calaù, exposées à» Salon des,•»!*>••• P»" <" " " * " «. * " f l n , é 'f " 
•Champs-Blysées, et notamment ^ politiques et matériels. Il doit nous être 
MM. BRETON, ADB.UH nEM0NT,:'na!ffMeo1 ^ " ' " ' T V r f T u ut 
M-DEMONT.BREHEU.COMMERRE.'S"*01' " A'» ">det »u le frère de Muley 
BARPIGNIES, E.-H. DELACROIX , , H a , M a n ' • °°m n e ««"w"."»»" «ff»lf*j 
NÀRONIEZ, DUTHOIT, PLUGHÀRT,,?"au gouvernement de fait, reconnu 
gtc } tel par les populations et qui réponde aux 

ZVlwfe détaillée du Salon d^ ! puissa.«» européenne de l'exécution des 
Champs-Elysées, par M. Lionel Mo-: tr»'1*8 ««sutissant la sécurité des psr-
fûez, fait, enfin, de c« second Swp-i3""""*'61 * e ! l D l e n s a e l e u r a nationaux 
ptement illustré une publication aw ™»pectifs. Hieu u'.ndique jusqu'ici que le 
tistique très complète, que nous nouvel empereur soit moinseoucieux que 
remmmattions A tous ceux de „<,,'son prédécesseur d'observer ces traités 
lecteurs qui t'intéressent aux choses ** * • remplir les engagements qn'Hs sli-
defart et à la réfutation artistique, fb"*- •' soffhs doncde faire voir * r 
de notre région, "**" "* ' , "** , , " , k , , ' • ,"* »•.**» ~ . «» *A. 

N O S 

DÉPÊCHES 
Stnio* pénal tiUmrauhique et lèi'pKénuptë 

, « fAvtmr »}ç KuuLuu Tuarcoiûj 

Conseil de cabinet 
P..i*H ta i«in. - L-i minUttaa «a «ont 

rèasit #e oiatia au mioitUrd de l'intérieur, 
•oui ta présidence de M. Charles Dupa/. 

Le budget 

Le îlin'ttre de« fieaae •» s reada sompte 

indlgoBtijs eonvqw ^ ,) , . , r,«it.1rre«in.nt 

q u t t f i & S f . d ' - - " " - " - -
*«iir en [ir .p * ' 

. . . . . . - Smviili eoion.asu Tr«- , , „ ! » » , 
de ne point aar re ne. aittel.de pp" J Lé g-;ac. fnTii^nt 

i*n* ra^rémeM^r de -quslqaee épi- malne ft U commis 
alaonnaates et triviales » l'adressa de, écooom t» reallt 

de ssa a4yar»>lrta. treutilae s> m.lltoo». 
Mais le» injures ne ao&t pas de, ralMas; et . . i e a ait.ires M«roealnef 

leraqus nous auroua r^oqdu sur U m e m e f^Mlolatrede I. n m ne a fait «a 
u Rmeil du ̂ or«, hinq ae u n s lai aa- eoairaireiaf «t à s» n»i s si • • • Ç O M * . «aean 

. TT. I . u , a . ' . ait i,Lon« a la divitloD Oadaal, 

Noue avions posé un po nt d'tatorrotfatlea 
i eajet .le la aoUénlgmallqueque U eHoyea 

Ohesqatere a fait insérer, il y a troia jour», 
dan* le Réveil du tforrf, 

Cette affeotailo. d'n. membre acttf da 
Paitt ouvrier S dément r publiquement qu'il 
a ' tpufaMdel" j;:^:;-nde.eu f«vt»rp du» 1 

et à se» «mU'dd l'expliqtftr plu-* oompiet*-
tn*>nt, et da piéuitMi Uux attitude via-«-vto 
da la ré-ac'ioii elériiate, noa Rtnlement p o v 

iaia encOtil pouf l'iv«Élt; 
" ' Mut de noue répo»-

'tatfljJBHIf nt dAetantloo* 
TA friction» ont èlh oMAeti 
a- de d-̂ iwn̂ M oourl' 

•'él-iveot i « 

nvoîr qn», 

Discourt de 11 Basly 
B U T — Ea demnadtett 4<>*i>J| 

diMta qn-st 
r • • ™ fr0toB' 

l U «m"mT«"«Ton pTskead •mpècher qu'il J1 *" 
il les lyndieata div peMionnM M huant m» 
'e*aioo de eetia admmlitratlon. 

JSi use erreur I 4 Ansia, par «xempl*. aor 1U 
MVTM» fauant jirtie da* aooatiU d'adDJlnit-lri-
" D . HO ont é e ehw.éi parlea ^«P,»*;01"^;1; 
n«r tiai Nu mtwiM, «aient«itritat la foraMttoa 

• r.adKau. Oa ne »aat pu aaapé̂ ber < • » » 
iarii foreéfi da qoittw 1» profaMioo. da faire 

•jHrtiVdea aonaail» d'adtnlnia'ratlon, i mo ni da 
" fcî.a . ao.i««rU.»i. ( l i t . ba». i 

gauau.) 

Discours «U IL Ouvré 
M. OtiT/è. - ! 'ffZ^™ Mnî°*™mi% 

\hHrm. P>iaqi'oa utffe 

maat. d'aduler l'aaiandairiaBrt - - T-^--,--=:--
(Applauditaemaoia aa eaotr» et A orowa. — vit» 
agitation à Veitrénia-gaBeLa.) 

Déclaration de IL Ouvré 
M. OnTré. -Jaaaia oppoa* • l'tMdonMal 

da M. Gailiemin. U J a dea outriare ont « M a l 
lent pas dut Plo»Laari moi «due vm aaaaâiai « 
ntomi et qïl traTallrant le rarte da taaaw Aaa* 
uris "ine ' Tla onl le droit !e f «ira pallia da « a u 
HTodicita (Tréa Wan à r««ti»-ne B*Mha. Catav 
mauona eu eentaaat Adroite.) 

Le tumnlte croit dt m ta te M Blint». 

Déclaration de M. Mirman 
M. M rmaa monte 4 1» tribune, on l'aattamd 

Apaioe. 
Vaawa-voM dit-il no JJ^^SJR 

met»»»» pair Ti»«. de fair* 

«Triare « a i 
;Vail font toutea aoHa» de 

Tumulte 
«tr«T daa« »a •••n4i«it, mie».n utidrat timander M, O-oillerain le retni-lsf-' t l l trtBl 
it ni P rn-'n ̂ -* p' 11: rg« t plue Tietsfl. M. Cû.uvière crU : A b u Fo<irmlee (Ap-

II fa-t i ermiUr* l'aotrea 'an» le •Tt.rlieat i loua I p}aadiaa«maa>t<i a IVxtréaM g»ucht>). 
l e e e i - - - — ' — « . - • « — * • » • DrofBai- iM aA«jMt1,taa interDolieAt k ddpota aU t «yint eiere* aaa profesi- ' 

toti* rêpliqa*, rlour «mployi 
innirarf.'. qde e noan n'a^oon p » pud* lea 
S. rive eusuubl-», noue ne serOoa pae davao-
tage «elntr«i iur le point apéctel qui av^it 
motiva notre interrogation. 

Noua n'in*i--lerona donc pan, pour aijoar-
d'hul. Noue nette r^aertone luotetoia d« re
venir aor ltotAreasante qaaetioo que aawleve 
là note de M. fiheaq..i*ra, et noue le traite
rons impartlHleafiant, eeea rAurimtnntfoae 
lénifie, et I U H sans grtseteretee, 

. Û. R. 

Uallniatrede 1 
eoalrairetient à 

^ ^ ^ i K K m f f i a ^ o n i » » , rappa-eilier ponr la 

: 0 T"""' . ' 

Tiré sur très beau "papier glacé 

IL FST MIS EN VENTE 

'*u prix de 

t O Ckmtimes 

t manière ostensible que sur ce point toutes 
1 le» puissance» sont l'accord et qu'il 
1 pns à spéeuser sur reurdiviinon. Il est bon 
'd'avoir des forces toutes prêtes à Interte-
jnlr , sHl y avait" danger pour les Euro 
! péens ; Il est mutile d étaler et «le d^f»kty«r 
' ces forces avant l'heure et de façon à irH 
ter des populations fanatiques oa fanatl-
•éee. Que l'Knrop*,en an mot, commeaoe 

I par laisser les Marocains tranquilles et 
qu'elle attende, pour agir, qu'ils troublent 
la tranquillisé des nôtres en méconnais
sant les dmits que noua exerçous en vertu 
des traitéa librement consentis par eux. 

L» JOURNEEJJE TRAVAIL 
D'US sa >«>nee de mardi, la s nat a '1>-

HlA et ailorW. en premlflre leomr«. las aïolt-
èaUoat 4 apiorl.r i la k l da il «ovonilwa 
sutiur l« t i i i es leiniii*». >'e.< 01 ta 
itSeuraset des .niante dans l*s raaa.tao-

:uveliee>l «die qui réduit un forméaienl 
touavles MrVriera la i mniée de travail S 

onze heure». . - , ' 
Vuiei q i«lle> «ont lea mudiaosjioa* adop

tées p>r le B«nat : 
1er - i.ei •rlilles 3 t e 11 lia 1» loi la 

•nt re ISSU, soi le Snavail sa. aafanii. 4«t 
•aiaurai at daa feaiaie- d<as u» été-

imeale ii.d.alrel'. ioul >no lilea ala.i «ail 

CHAMBRE 
avance d» H tsM 'W< 

I i 0 , « t S f ^ r x O a » 
i.H*ane.alli>ri»«rl« s .le . xWesSoul 11 e * 

SdMM de si. Looltioy, Tieb-j.rleideat. 

Le monopole de l'alcool 
M la r.* ideat. - M. G'iiUem'l * .leDoaS BBI 

S.'lïK 

s iSS l fê^ 

L'émoi, ponr ne pas dire la paniqne,<,'ui 
s'est emparé du public et des gouveme-
ments d'Europe à la première annonce) de 
la mort de l'empereur dû Maroc, r t̂ouvs 
suffisamment qne partout on co nprenU 
aujourd'hui l'importance qni » j rattache 
aux événements du Maroc, r , n point de j . sajasjsasas. » m . 
vue de la paix générale du vi Mi monde, m 10.000 kasaianie. 
On a aouvsnt dit, non sans r ,(,0n, que la f"»' !"."*•* J"." 
question du Maroc était 1 1 question d'O- , " " , „ " """donà 
rient transportée sur les r i ï e 8 occidenta
les de la Méditetranéi " 

E. 8. 

Echos de Partout 
i kéerlandalie da plna de 
• a>*decina qui Tenaien' 
nta d'une «eole. ont dft (nli 
parenti q ii croyileut qu'il 
i variot» 4 leur» enfanta. 

uf anetai 
i N«a- Sbot la é 

heare tl , ami* ut laaqtaie i* >ra« 

i (.tiaqua itaUUa •if àxif lak , . . . . . .. i«nj 
iontiuu, Lea minée, ajintèrea ut 

nè'tM et lea indu-triie q n eeroni dlierniVitSea par 
m' [«igliman. ti'aitniinikir.t'on publique, lea rnpoa 
iUTi.nt Iran à-ii n.emea heure, peur loniea Ue 
trtrmtnnui prtiiégéea par la prèiaiiie loi. 

a art 4, 1 tar. — Sane modifie.tioo. e 
«1 S. — Toattrafail entra eeufLama» du eoir 

et e nq oeuraa du matici «et rDu*idelé aamma tre-
Tsti danu.t. Totitelo.s, letraiail aar» aulori.* da 
quatre ae-ire» «la malin * dit hu«-ae dn eetT, 
q j a i il |am lèperli entra deux paata d'ouiriara 

_ Ma prrtpneitinn cet a»»WTâ« 
«iaau'e de Ulcf.o'l«oia ff'f 
, q,.S!.nt ("e Y lûo-l. Il faut aup-

, , „ ™ . , o msi da .HKifleti. U ***** 
rcMttesllOfl da l't-leo"! pe'Ttetlrmil. *•>«•*«" 
iprlmfr dia imtôtt impr.piiUiraa J iaaieH 
Dir la déel»r«iior. d'urg-nen et I» ttoatloa 
C e l.Amiaeion d* VinR« ft>-;« aaaaabrai 
* d eiitasiner h nrop«i«Uiira âé lo\ 

PUoaon Cunéo d'Ornino a>l ataehnv 

Veillant. - J*apprtte la rlamend» d'orfaaae. 
"li reforme pmpc-é^;e refom-aanda, non aau. 

i>otot de »ue da la »anti pnhltqua. mali 
. peïn* de vue flaeal. (Trie bien à l'a»-

îtëine g»"*"*.-

l*mee i 

E ̂ .^rS^irrxiw. sfit \ "V:**** M» I-F*».* a 
ÏU. er l'amendemeal le MM. Seribat et hafreli, i tumulte. 

•— ----*~ « ' . n a i n • l Knlio. dîne une accalmts, M. anilleasln 
lent prononcer quelques mots. 

M ûaiilamiB — Le cbOmaaa pr 
onrtilaa faa l'abialn. dtSAldf.Çdni 

.avatars a'.raetfaa 

at i< pta.Me.i - >• 
i w . l - n u n i d a ilM S«»'uat et rialien. qd 

rr.liiTan'»ie-«l.,prdraeii«l«. 
U. lepra.Meiit « • •««•« i - • — " " • 

mi'apree ee vote, ne "̂ >»»e -< 
Sraj'lla dirée de 1' 

— Jl «et eateudu 
pourra tWc» oicr^ 1a Chani-

le 4-iréa'de l'axarciae le la prontî ioH-

r U clirtè de la 

chOmage proTiaoïM aa 

ifl C*«<erg«J rappella qai 
d'asbitnda et 1M90M e 

^ T Î S S K S S « * . Usss P^rront pin. Mra> 
p*mie ni da »yn4ieat dea Diarclwnd» da fini al M 
eelai de« aaacôoa. 

; voix I Aox voix Ta-

LE VOTE 
M. Loekroy met a 

,e#w)- - p ° 

iur i'amendema&t de MM 
_»._ .ieelat-ei W repouaiè. " 
damenideMM. naorja-a Ba.., . . 
potHe enaai lea mota a on ayant eiereé la pratëa-
» oa •, maie ameuta e pandant la daréa '- ^Lm 

«ni Sa M Sembat, aaiai da M. Barry n'étant profttionnel, 
Hu,-..IUUI1. | PlUtiéUfMt 

'{>l'ialo n, il fiut adoptai 

a voie sur Uin*nd*ment Sembat donee V*} ** • »» *""eor e t l l f»1t a*>ptar la phra-a 

r. -Ma'al amen^emeet vient 
: adopter la phraae qot eielt : 

auront ubmnéomné 
Vtxêrctcê de lu prbfetsion. 

t.e «ra»erna- pô e 
hreaMlana e 

le jugera eoBte-de r>alar la métbode tomme «!la le jugera eoaie-1 m 
n-bl«; aaal» il Sait f.ira rtatts^t taetoCoia qua con 'n-ter é faire p.fft â*u8 e*nd «!. rr̂ r. 
la q.«.rtion. 1 ar non i m -nriarf» e M f»naWS|l-te -a^Ha- paraoonea q.il auront af..Bd<ïetli l'ai 
mlr terwii <\* ne pa ôi-a priTèa da Metias d"l de la pro'atelon, M»rn eVellaa aaaan eaa» 

!nr„fwelon pand.at daaxa«a Si aiatna ot 

Contre BM* 
L'aman le ment Sembat aat reoonae*. 
La pJailSrp-rAgvafhe dat^xte de la Com-

mU^lon eaterjop.rj. 

L'amendement Berry 
,oub«ed-m>nte q e l'amen-Vmao 
y. OrWraas Berrf at par lui dev.ei 

aa'eôn'd pareg.àDba d« pro]*t dé la eoninlaaf' 
irÀiirap'ba aurait a.oal eonOn : a r<y. 
ar à 7a;Vepdrfe d'un •{»"<» <fl Vr:f* 
paraonnaa q-il auront «handùCtïl le» 

Cet pei'tonnn 
txercicê de la pi - , . . ^ , . , 

1 Eofln il atTtYeelam«dem'nO*HIee»U: 
Pour-eu qu'tUtt n'exercent pa» une amr* 

i jff«r>i«07t. 
U f e lc tan . — .le dam'.nda * pfaaeMar aa 

. . « « e i i . P o . , r . V ' , , r i - ^ h a S à . M ^ -
ttea. > (Ipt l iad"»»'"" a iei'•»«•.« j a w a » . -
! Rire»). 

d*!ih*nvlon«. 

L'urgence est déclarée 
ar I» *r*>lde«i. »- Je «eu i ' " W l 

On procède 

«I.IHrir» eMolao, « I 
Pair. » « 

âf. LeokroT met .d'à voix i , B i * " B W " 
lJu ! de M. OniUsnilii. Il y a nne demande de ecrti-
,n. t n pnble à U tr bun-i. 
irrônt I)y est procédé. 

S ! Pendant le scrutin 

^-Ai?jr*-ï.j*afti ire Tiïiï£.?iï*£ÏÏ?Jjdï t 
Or,«flwi Dipny vote u . *'J™»,'',ii* 

Le gourera*. . . . . . . .n . ' k t Hr° c'ol quand on vo l •arJrrw 
l 5 r e a ' - , „ . , , Z w devoiast.. c e t . l - m d ~ depnléjqad 

la rapporteur. - te eom«i«iio« !*•«.)« " . , . , ( M , . „ , „ rta«ee . t qui oui été appelé. 
ibre 1 ira (rai>v*tne»'i d"arat. mais eu» _ r_ 

«i«roS SI a IV 

uraSpaequlle. 

travaillant paa pi 
eomprla un renoe 1" 
lequel le traçai! Se 

da 
repo» d'une heure 

-TftileaiaeintpHidu-. 
- Le travail daeheeuaeqnipe aéra 

1 kanf rifitarruption pOttr le teaoa. • 
| i - tlMrheeàorda poor lea lemeiae. 

a-dire pour l«e nilea al femme* ageee d« i>l 

ne, pendant 

tàa-

rgenee aa't déclarée. •Ar.pl*n4û»en>enle A;«e'rlaW 1*0*** l * l l « • 

*lt"* e Mtnlatra da la Joatloe. 
la i.harjihre d'alopter a*t «mend°r 
qVl eobtitis uns* rJaïle araMioratio 

La proposition a< 
leiantan des bnrSa 

Chambre ] m (rnviTtMnen'a divan), m* • aOi araaajjp»»-. w , 
" " " & --'ttiameet eoaelituaralt an naul paf W*,tnna. La eommiaAon du b»dget a 

-t «ertae «a léajitlaifur de 1IS| evepen'ln •» e^etv. po ir venir prandre part 
a'il e-aât eddpifl. di ara»iaa dir â ,tvote. M. Ganr.h-ry, t •-+—•> 

PlaeU.ra dn b»dg-i â » . 
Il n' H jiaa 

pnml««r tjanarel 
oat aofprie- i „ . J 

foiernot * - " 

Hllor.liea.irl.eilo,- J " « " • " " . ' , „ n d „„ b ,1'etln blanc et « • 

de la 1 roi oarit 
. . . _ >• nyfrmm rw tuas) •*» i gtodlSeatiOn da U km un 

18 une. i cartatnae industrie.* , l a , t a t o a t d-t*rmi- : _JX 8Taj ;Mt« profa^ionnel 
Baaapar un rallument d'admintatraHoa publique* •• 
at danalaa condiiiona d'application qni eeroa' 

led.i règlement. <a (aeultSde proli 

l>Bi3 n i t n i U l I O l l l 'MLJ.MVil i l l i^ taifficn,téad'app>iM*jnqw i w aavMe mlentar bulletin bleu 
L'ordre du joor appelle ta en''« da U «laeoa-1 (Trie b/n -»r diaara banoO îegna* arana/ 

• K- ~ i ^ ^TSTSTI ! af. Dntreix demande t la Cbam're 4e rapaua- p r « d r e nn li 

leanlaa antre, Oa lui tend nu « . . , « . 
1 - ' *.iublpo. Aa mil es <\»* fin» de see col-

» smoeé» par oat incident, U finit par 
bullettsbien. 

bulletin bUn 

t d'aceeptev la propoaiti t Deloaae*. 

. U . | S. 

permn*f» 

les de la VUllerruée , , , , » M d o n t < ( , i d < . . . „ommè K l . 

une certaine analogie ,ntr. in. o>0x ques- U thon ladiaaai, pii.oe t IV'i. a», vie lia d« a. 
tlonS, fflalS il T S , „ „ ( dps dissernblan. Nevera. . i .ol U "o.v . lr( . noar.u. qu;ua par... 
— k.i ; .Af m . j . i j i .ouïra* ^jU"/et. der.eaa a n Etat! Uuie el durit u 
oes (JUJ 80M tnô^n, de «S,tiue 4 reudre'^n e ° < *.„ I M ; m e r . | , | ialM.il one torlane Jepla-
plus difficile la solution du problème oect-1 siear. million.. 
dental. h . . . . .*. 

La,qWstlon d'Orient ert nee.de l'invs- I r«A.iUfrra.a l4»ora. Lloor i*»'e« 
aiort fiel ttres en Europe, de leur eipan- t n - 5 ',.•"»*!",:'."* a?.;T.Vto% 
sioo dans les omlrées méditerranéennes. i o i , 9̂ 31 d6,e.;.'iea doonaot ea.atnbie an tui.i de 
baltamOTr.setdaonoienaes.Elleaperdu.»»»»»»'"- , 

«a gravite et la perdra de plu. en plus. • • , , L 

•par I* rurable .cflona que 1s lurqule a Jj „l„m(m„'r,1i,t. <ond« >e lis», ei qui . lie, tb. 

•cessé d'être eaivabissanka. et rjej.s s'.ppro- q,. .nne. i. |our «anirenaire de la „„.,.„,<•. t 

priant a^tttr et 1 nTésntt roTgfAitaation,, »«*•• , 

iMiuaUtu'tion» et le civilisation eui.oe&m- ' • 

nea.elle Me ainsi . m jmtss«f»es-»tian-, I •««« de yi.u.r H.» -

gères tout prétexte i des iuUrventions 

périodiques, en même temps irn'elles'ou-

tllle de façon i déjouer des entreprises , _ _ , . „ . , _ , . H - . . •• - —--".y^—"—• " ~ 

éventuelL contre son indépe odasrC. „ W Z X ï L Ï X &!?£$£ i" ÏÛVà '«• »*.'•" » "n'souunu. I« , 

eo* meépiM. Dès â présent/ 'dn : Trêui nrt I •">" d * '.«"""'""tie. . D.U. miiiio.. ae w m j f»"»' •'« jartagés e» d.u. * 
voir f in. I . n»o^h», . n . J,™ . ï tP • «i»1" 'a ve-erAl» éaviSrrùeta. .lfc«Ou.oa„l i" .u 'ant doua* heure* ehaxa.e. La lo 
voir que le lloapnoi» u . lera, dans l'aver|.a«..al^r.o.eni « . o ,»m«.l a.awa. la auunll. •déa.iliv.i; le s eo . l proaduara. eMnedad 

W W I I raai»)ruvait par an une .logiaia. la mil- 1 voyar la projet a la Ohaiiibre, S al» saeondl 
lleas. d. Irane.. , la. taUs 4 r. ouu.rer q». u I létl)ér.tioB. mai. il n . .ara «npo'H au IMti 
MO. et le a.re. e>r on tr.nj . fieil.in.at « . l a j . d-deeeoaqw de. mo-liacslinn* de d4l.ll. 

I ; Discours in Ministre do la justice 
use. -Lee».. 

Ton. s» 

nir, nirwae ni aaujlaia.v.qu'U 'sera la II-
mit» «aadtrfwe da I eoipim doi ,t | | baigna 
lee rivages, quelle qne soit ht, mttrjnaUté 

(tel cet alripwf., , . . 

m b f l m n w M t o 'M empire, iarn 
d . - a a s l - - r*»-n-tr. . « . • f r H l T de Mb, 
froulièrea, ne.t«udepl M „ . „ , , „ q n . à 

î î , 2 2 * 2 î « i î " ' , « « llroltes el 1 «V 
ÎITrSarîî; . ! . * • t»o<« -V l'înv.ra» 
**5*WwtfV.'s«»« •« XVI rieele «t 

r ! £ & 3 r â S ^ " î W r t TWt*.W «Jtjtotmil 
•"•gJJW awr*vaiatdas4iir>.iiomi.aUon 
soiuj«e)atlsMe)ls que HBpiropS, toua di 
«™^Ma«aa», i,rul i les d, tainoar. 

aaa IWrr.ie * son Bosphore, dont elle 
'JSI la unlJfflSs, «ta- les oedx rives ; ' 
Smataee exioideoUl . a eoearair., a 
•altree, dvj etté earepêen 1T' 
rAngtstetrf, et du i*M africain,.. 

Tangei est le pivot de lanueslion 

. sarani.!. 

^ k ^sis%rvrsù^t... 
^ftembr. 1SU asl .una.u . lu i oa'.l .oit*: 

L. journée d. l'ou.rkjr. dan. le. raaaaaf.rlurM 
at • .ii.... ne |.o irra excéder onu haurM Aa Ir.Tail 
•Seeur. 

L. |ir*.Ani arllele Mra apnlieabla aipealfi io 
1er juillet ÎHU. 

Ajoutons que sur la demande de a . Mar
quis, 11 a Staimpll.it.ment eoavnou que dans 

irtirrieM poar-
iqoifes travail- i u f. 

ttejct J'1 !» preniaye parité 
E c h e c d a g j d r a t * . ™ . " . " » 

Le «ouTernMnent.toeptd !* pfesa'toepart 
i l'amendement qui nat miae aux vn._; 
Le scratin d o n . . Isa chiffre, anlv.nta : 

V . l a . U • S C T 
P«a» : t t 7 
CoBtrr' I • O 0 , „ 

U premier. p«r»le de l'.œendoment est. ^JfjJJSSTtTréa 
.n»r . j . - . . . .pomiee. tl»»aveBenU «Itéra.) 

inatamw en laoirameat, ^ — ,„ , . 

outuoonfî  lir*.,»!» «» "a'rtJ i Ame»de.m»iit Ouiileniin 
nenl « . U n e I « .ynlTejlS reitoet " T T ^ i . « i.. . «ors I . a o . . « o laila d. 
• de la loi et ne derimm»! pas M t , p,».ld.nt » « aa. «JJ-MJ* amvi„ a. 

eorottWdl«lorauaonta.orreciiOnn.U. (Taà. bim 1. Cr.»Sll.*ea qm "**fl,.„ 
au centra - E.cl.m.tioa. a l'eiUte. jeiMS..) I reimlemanl r »'«™'T'?ï2 r . p.rtie J'on ajndl-

Îla 1. gaurwnament recona.ll aras tout la ! « IViarrraat eomiaaarjifei i. t fcnïon, ï b l l l . 
I o/a le. madlQeations .ont n s c . s . l n . a la i & pr,f.»-ionnel la. f*~Xl-jDn et noorront j 

la laaV Je rui. dlr. q.'. rn.er. « w s » calu j , ^ . laureiea . * . • ? , • f f i n i p r a t i e . - -
lat pointe da «arrUolri. imUncellee q"' * " " ' î î î . . ! ' ™ n nu a 

w aurïe total, qui aa 
1. En aucun eaa. ta j.uirôee de tr.. U affMtlf 
lurra tire prdoaa*. au^elà da U Sauna. • t n , n , , D . 
U . puiaraphe. 5 et « a. «qmnortaal p» de ralulon. , , , 
odiOeatioe. t.toawraaaenl . U dtair alai 
• 17 - U.toUr.neoo prer.es i n pangr.pbe. u loiV l!8i touiae le« rnodln-.ti _ . . . . . . . . 
et 6 du prH.n. artHS. a. poorroal^tr. tumu. ' ï.>,nrar la Hberlé de. erndlc.1. nrafeMiona*. 
a poar aa. atama Indu.tria * t ua l . fo .rde , Laroy a» uoutaa. 

. • ' * - " * 7 f c D . r L V i ^ £ W e a i r t , ^ p ^ 
"*;.»a 1 K J™Sno, l'onanl-1 damenda aui "lMmm — „ wjuraer .ta ûu» 

it.i. qui «s.prtvo...;;•;- „rr«r, slds^a.'p« ~ - -
il» eai int- rdlj. peur l.e de peUtleW ' 

Mf 
ÏOK 

? 5 4 J a t . n n * . . . a » o t . s . n « r . 

terme suri . v o u d . MU. Jalusote 

LE HÉSÏÏI.TAT DU VOTE 
M Loekroy se lève pour proclsmer lue ft-

sait.ls du scratin. (SilM.ee). 
Nombre de vo ta . t s : 888 
Majorité absolue : 18» 

t ' o u t r e _i«wtres »nl voté. 
T a l . a r. ao.« - '••" „^a. ir noua la majo-

'i da gauene. (Tree nien • »-

D»«nande de renvoi * >» 
oomnxissiori. 

. le derarmaa la renvoi a^UfUaka 

.....in.ItTedan» to,.*4li-e«anu à l'wtrOee-fsn-
quittée i g0J i 

Sar »* . . . .d lea ia Un iri. ».„, noca^awla Iï î" , "'"'* " ' .«Vlvi*.». 
•n a. «.forrn.nt » I, loi. (Ju, prioKaauîd *t?U " " - - te 4'iatrod.lra .préa 
tlorusane lo. r.,t« in.pollc.bl» , . , . 7 d l . an. o t * • " " " " " . " ^ '", abandonné 

goj.eroewant lApV- Matra). , , , _ _ 
Sha - htamipSena a.1 •"°„,u, , ?|r.laré t la « • 
ra.eion a . fav.il qr I „ < a t é . .a«ooj .aa» 

U n médtein .pécia'i.Ui v e . t de décourrlr qu. 
roo'r«a»evll r « » « . l n t o la badremeat ornai. 

a . a.ania*-£>i. H iroflt.hj^ t I. ooad.tion «.Il 
T f«l pr.«*l* braje-lquemejn. 

est «*».l qo il faut pa .uei leateMenf. en raard-
noaaibte : n. la aorte . a api^Mr. 

La mort d'Henri "*r 

l i . RobiiMl de Claary, l'aw" 
contiojfd 4 DMlauni* tv** 
de tlunOwid eat 
<ta in. pr'c*-

« " S l " .-«It t a 
IM»nalMti 

i r«»erte Sa 
ar«.œ 4e U proreaelon. o».att| aaî aas 

ïiu. L.' a^tSt at» 
- - T - ™ . ™ - - - - - » • . - » - . a , . „ _ , . , ~ - ~ - » - • Lea ' fe rav jwe d"i * " X T 0 , . . . . 

que, 1. Maroc ne possédant paa M 
moyane da riaajt.ssp ane la Turquii 

Bn aljoalanl cette éventaslili redoota-' 
bl., noueavoaa da mime coup indiq.é 

I er^rT•"(A .̂'.T MS " 'errUM-lM I.ntem«nt 

•u sweets-d astaiem 
. . P . I I . 1 . . ^ - . ! K 5 ^ « « « « . » i i 

.iita.*--...' fe.Tlj^^^.'ÏÏK ., tt_—» 
« ^ S ^ l ^ . ^ ^cmoaltjaK 
rTiiLre>BoriMaaaTBi«*iy«'«a « « t o ^ * ° f 
int 1. profea.iand.rait «.aille! le ara- pa. Basl 

•eslnlll de f . » aara» 

r>-ave*ovJ 

^ , S u e « « « « , , - t * n U * • » , » , ^ ^ ^ t r . « < > » ^ ' I \ " J T J o a r S a a » r » > . 

__—miassarr l»""4,'Jînî"e.dealer.™»; djf«.>ss.. 

a. . « « . é «a.•] ' W J r ^ î g Ï Ï Ï L _ Ja v o » * » * « £ ? at 
3 . obarlaa "•«SLV.eprobt». 1™* Z ^ J r . 

lira.) l a a V, . ,T ;„7,HrhalT*àa» " a m a r f l a i V 

3J~"»PfJ*»ta" H«aa»it on. d. l. m,.,,.,, _ . U w i . o . ,n l a « . 7 r « w ° w i r * i f ! f b*"1»- E"d.rl 

i%ot^, ,oï îâ?K?i 
LES AWLWHI^E'SfeÈ 

4 S > 

^ S a C 

' ':ia.»ttM»,ir-a..d5r3 
«•»»'. a ) . ' , . . a oy il o T ^ ' 

l'attentat d . seataaal 
s u u c h i . 1 . . . H „ . . 

•alla pwu dé' 
-if»-

— Ca n'.at paa la béa-

...jàéfaûatr. d. ffi Jai .ee • 

"VtrârKî^îdTr • -
aïïîeîa.WBP'r «f , * ï ï l » ' 

. ^ , > r . W * . '••>• , „ *a î l t - /* 

Jgjas d. ^ 

«;^^ • 

« " a 
"eJa„ 
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